Cahier de doléances du Tiers État de Capbreton (Landes)

Les habitants de ce Bourg pleins d'amour pour Sa Majesté sont toujours préts à luy donner des preuves de leurs respects et de leurs fidélités, de tout sacriffier au bonheur et à la gloire de l'état.

Ils forment les voeux les plus sincères pour le rétablissement dans les différentes organisations de l'administration d'un ordre constant pour la prospérité du royaume.


Que ce Bourg autrefois un des plus considérables du Royaume n'est aujourd'hui qu'un spectacle touchant de pauvretté ; sa situation n'offre plus que des sables stérilles sans culture ; les habitants n'ont d'autres ressource pour leur existance que quelques vignes nouvellement plantées, et une péche tres souvent infructueuse, La plus grande partie étant marins sont forcés d'abandonner leurs femmes et leurs enfants, et de se rendre dans les ports maritimes pour se procurer leur existance. 

Les fléaux des guerres, et les événements attachés à la profession des navigateurs ont moissonné la plus grande partie des habitants, de manière que la popullation se trouve aujourd'hui reduite à la dixiéme partie de ce qu'elle étoit autrefois, tel est le tableau exact de la situation actuelle de ce Bourg.


Que ce Bourg dans le temps de son antique splendeur avoit obtenu en l'an 1302 de tres beaux privileges semblables à ceux de la ville de Bayonne, qui ont toujours été confirmés, en récompense du zele, de la fidellité et des services maritimes rendus à l'état par les habitants de ce Bourg .


Qu'en l'an 1585 Henry quatre de glorieuse mémoire les honora de sa présence, et de ses bontés, mais que par une fatallité à laquelle les habitants étoit sans doute tres éloignés de s'attendre, les mémes privileges si justement merités n'existent plus pour eux aujourd'hui, la ville de Bayonne ayant demandé et obtenû depuis environ quatre ans une nouvelle constitution qui les prive sans aucun dedommagement des moyens dont ils jouissoient autrefois de se pourvoir dans la ville de Bayonne les objets nécéssaires à leur subsistance, et des privilèges qui ne leur avoient été accordés qu'en récompense des services signalés que leurs ancètres avoient rendu à l'état ; leurs regréts sont d'autant plus légitimes qu'ils s'honoroient de cette marque distinctive.


Mais les habitants de ce Bourg pleins de confiance dans les bontés de Sa Majesté ozent espérer de sa justice qu'il daignera écouter leurs très respectueuses doléances, et les maintenir dans leurs anciens privileges.

